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Monsieur le Président, 

Nous tenons à vous remercier pour l’organisation de cette réunion visant à sensibiliser l’opinion 

mondiale aux drames vécus par les réfugiés et les migrants, en particulier les demandeurs d’asile 

syriens dans le bassin méditerranéen.  

Les questions relatives aux déplacements forcés et aux migrations constituent sans doute l'un des 

plus grands défis globaux des prochaines décennies. Comme beaucoup d'autres, la Suisse est 

profondément préoccupée par l'ampleur du phénomène ainsi que par les défis complexes qu’il pose à 

la communauté internationale, entre autres en termes de protection et de respect des droits de 

l’homme. Il pose aussi des défis importants en termes de développement et de décisions politiques et 

financières. 

Nous aimerions soulever quatre points qui nous semblent essentiels à l’heure de réfléchir à l’action de 

la communauté internationale :  

Premièrement, le respect des droits de l’homme, du droit international humanitaire et du droit des 

réfugiés doit être au centre de nos préoccupations. 



 
Deuxièmement, aucun Etat, aucune organisation, ne peut répondre seul aux défis complexes que 

soulève la mobilité humaine : ce n’est que dans un esprit de coopération entre tous les acteurs, Etats, 

organisations internationales, régionales et nationales, ainsi que la société civile et les migrants eux-

mêmes, que des approches constructives pourront être élaborées. Les Nations Unies ont un rôle clef 

à jouer à ce propos. Dans ce sens nous saluons le leadership politique démontré par le « Quartet ». 

Troisièmement, il est plus que jamais nécessaire que les Etats adoptent une approche globale de la 

migration qui prenne en compte autant ses défis que ses avantages.  Ceci ne peut se réaliser qu’en 

tissant des liens entre différents secteurs pertinents pour la migration afin de développer plus de 

cohérence dans la politique migratoire et contrer ainsi les approches en silos.   

Finalement, au-delà des réponses immédiates pour prévenir de nouvelles tragédies humaines, il est 

nécessaire de développer une vision à long terme. L’agenda pour le développement durable à 

l’horizon 2030 nous offre une opportunité en nous rappelant que la mobilité requière une vision à long 

terme dans laquelle la migration se fera dans un environnement sûr et régulier. Une vision dans 

laquelle la migration sera un choix et non pas une nécessité.  

Monsieur le Président, 

Concernant plus spécifiquement la Syrie, la Suisse s’engage non seulement avec des fonds 

humanitaires, mais également dans le cadre de programmes de développement et de programmes de 

politique de paix. Les situations de déplacements actuelles soulèvent en effet autant des questions 

humanitaires et de protection, que des questions relatives aux droits de l’homme, au renforcement de 

la paix ou au développement. Egalement dans des situations de conflits armés, le respect du droit 

international doit être assuré et des solutions politiques doivent être trouvées afin de remédier aux 

causes profondes des déplacements forcés. 

La Suisse a également poursuivi et renforcé son engagement dans la région à travers son  

programme de "protection dans la région", visant à soutenir les premiers pays d’accueil dans leurs 

efforts de protection des  réfugiés et des migrants dans des situations vulnérables.  

La Suisse s’est déjà engagée et est prête à faire d’avantage avec tous les acteurs ici présents. Depuis 

2011, nous avons mis à disposition 203 millions de francs suisses en réponse à la crise en Syrie et 

nous avons accueilli quelques 9000 personnes provenant de Syrie à la recherche de protection. 

Environ 3'000 victimes supplémentaires du conflit syrien dans le besoin de protection seront 

accueillies en Suisse d'ici à trois ans. Ce programme s’inscrit dans le cadre des projets européens de 

réinstallations et de relocalisations auxquels nous participons. D’autres mesures ont été prises pour 

combattre les passeurs et trafiquants, pour soutenir les pays de transit dans les Balkans et pour 

coopérer avec les pays d’origines, de transit et d’accueil dans d'autres régions du monde telles que la 

Corne de l’Afrique et l'Afrique du Nord. 



 
Nous aimerions également souligner l’importance du travail du Rapporteur spécial pour les droits de 

l’homme des migrants. Les recommandations contenues dans ses rapports nous offrent d’importantes 

pistes pour l’avenir. 

Je vous remercie. 

 

Unofficial translation 
 
Mr Chair, 

We wish to thank you for organising this meeting aimed at raising awareness throughout the world of 

the tragedies experienced by refugees and migrants, especially Syrian asylum seekers in the 

Mediterranean region.  

The implications of both forced displacement and migration are undoubtedly among the main global 

challenges of the coming decades. Like many other countries, Switzerland is deeply concerned about 

the scope of the problem and the complex challenges it poses to the international community, among 

others, with regard to the issues of protection and respect for human rights. It also presents major 

challenges in terms of development and political and financial decision-making. 

We would like to raise four points that we consider essential at a time when the international 

community’s action is being discussed:  

First, respect for human rights, international humanitarian law and refugee law must remain at the 

centre of our concern. 

Second, no State or organisation can single-handedly meet the complex challenges raised by human 

mobility: constructive approaches can only be developed in a spirit of cooperation among all actors, 

which include States, international, regional and national organisations, civil society and the migrants 

themselves. In this, the United Nations has a key role to play. We welcome the political leadership 

shown by the “Quartet” in this regard. 

Third, now more than ever, States must adopt a comprehensive approach to migration that takes into 

account its challenges as well as its opportunities. But this can only be achieved by forging links 

among migration-related sectors in order to develop a more coherent migration policy and counter 

silo-based approaches.   

Finally, we must develop a long-term vision that goes beyond immediate actions aimed at preventing 

further human tragedies. The 2030 Agenda for Sustainable Development offers us an opportunity, 

reminding us that mobility requires a long-term vision in which migration takes place in a safe and 

regular environment. A vision in which migration is a choice and not a necessity.  



 
Mr Chair, 

Concerning Syria more specifically, Switzerland not only provides humanitarian funds but is also 

involved in development programmes and peace-policy programmes. Today’s situations of 

displacement raise humanitarian and protection-related questions as well as questions concerning 

human rights, peacebuilding and development. In situations of armed conflict, respect for international 

law must be maintained and political solutions must be found in order to address the underlying 

causes of forced displacement. 

Switzerland has further expanded its involvement in the region through its "Protection in the Region" 

programme, which supports countries of first refuge in their efforts to protect vulnerable refugees and 

migrants.  

Switzerland is already involved and is prepared to do more with all actors present here today. Since 

2011, we have provided CHF 203 million in response to the crisis in Syria, and we have admitted 

some 9,000 people from Syria in search of protection. In addition, around 3,000 more victims of the 

Syria conflict in need of protection will be admitted into Switzerland over the next three years. This 

programme is part of the European resettlement and relocation projects in which we are participating. 

Other measures have been taken to combat people smugglers and human traffickers, to support 

transit countries in the Balkans and to cooperate with the countries of origin, transit and destination in 

other regions of the world, including the Horn of Africa and North Africa. 

We would also like to underscore the importance of the work of the Special Rapporteur on the human 

rights of migrants. The recommendations contained in his reports provide us with some important 

ways forward. 

Thank you. 


